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PORTVGAISES
tradvites
en FRANÇOIS.

.V

^LMAh^y

A PARIS;
Chez Clàvde Barèin, âu

Palais,fur le fécond Perron

de la fainte Chapelle.

. M. DC. LXIX.
Avec VriviUgc du Roy,



AV LECTEVR.
écrites a vn Gentil-

homme de qualité

quiJeruoit enPor-

tugal. ïay <ueu

tous ceux qui fe
connoijjent en [en-

timens3ou les louer,

ou les chercherauec

tant d’empreJJ'e-

ment^ que fay cru

que ie leur ferois

vnJtngulier plaifir
de les imprimer, le



AV LECTEVR’.
ne fçay point le

nom de celuy au

-

.quel on les à écri-

tes , ny de celuy

qui en a fait la

traduction , mais il

ma femblè que ie

ne deuois pas leur

déplaire en les ren-

dant publiques• Il

ejî difficile quelles

rieujfent, enfin ,
pa-

ru auec des fau-
_ , • - r



AV LECTEVR.
tes d'impre(fionqui

les eufient défigu-

rées*
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PREMIERE
LETTRE.

ONSÎDERE,
mon amour

,

jufqu’à quel excez

tu as manqué de

preuoyance. Ah
mal- heureux ! tu as

efté trahy,& tu m’as

trahie par des efpe-

rances trompeufes.

te»
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z Première Lettre.

Vne pallion* fur la-

quelle tu auois fait

tant de projets de

plaiUrs , ne te caule

prefentement qu'vn

mortel defefpoir ,»

qui ne peut eftre

comparé qu’à la

cruauté de l’abfen-

ce y qui le caufe.

Quoy? cette abfen-

ce, à laquelle ma
douleur ,

toute in-

genieufe qu’elle eft »
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Première Lettre. '

3

ne peut donner vn
nom aflez funefte,

me prinera donc
pour toûjours de re-

garder ces yeux ,

•dans lefquels' je

voyois tat d’amour,

&C qui me. faifoient

connoîtredes mou-
uerïies, quime com-
bloientdejoye, qui

me tenoient lieu de

toutes chofes,&: qui

enfin me fuffîfoient ?
A ij

Digitized by Google



4 Première Lettre.

Helas ! les miens
font priuez de la feu-

le lumière
,
qui les

animoit, il ne leur

relie que des larmes

& je ne les ay em-
ployez à aucun vlâ-

ge
,
qu’à pleurer fans

celle , depuis que
j’appris que vous
elliez enfin refol u à

vn éloignement, qui

m’eft fî infupporta-

ble
,

qu’il me fera
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Première Lettre.
5

mourir en peu de

temps. Cependant
il me femble que j’ay

quelque attache-

ment pour des mal-

heurs , dont vous

elles la feule caufe :

le vous ay delliné i

ma vie aufli-toft

que je vous ay veu;

&c je lèns quelque ,

plaifir en vous la là-

crifiant. Fenuoye
mille fois le jour mes



6 Première Lettre.

foûpirs vers vous

,

ils vous cherchent
en tous lieux

; & ils

ne me rapportent

pour toute recom-
penfe de tant d’in-

quiétudes,qu’vn ad-

uertiflement trop

fîncere, quemedo-
nema mauuaife for-

tune
,
qui a la cruau-

té de ne fouffrir pas

,

que je me flatte, &c
qui me dit à tous

«
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Première Lettre. 7

momens -, Ceffe ;

ceiTe Mariane infor-

tunée de te confu-

nier vainement :&£

de chercher vn A-

marit que tu ne ver-

ras iâmais *,
qui a paf-

fé tes Mers pour te

fuir, qùiefteu Fran-

ce au milieu dès plai-

firs, qui né pente pas

vn fêul moment a

tes douleurs, & qui

te difpenfe de tous
A iiij
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£ Première Lettre.

ces tranfports
,

del^-

quels il ne te. fçait

aucun gré?maisnon,

je ne puis me refou-

dre à juger fi inju-

rieufement de vous,

& je fuis ttop inte-

reflee à vous jufti-

fienle neyeux point
m’imaginer quG
vous m’auez ou- !

biiée. N e fuis-je pas !

aflfez malheureufe

fans me tourmenter
• ' •• {

v

Digitized by Google



Première Lettre. $

par de faux foup-

çons? Et pourquoy
ferois-je des efforts

pour ne me plus

fouuenir de tous les

foins, que vous auez
pris de me temoi-

gnér de l’amour ?

l’ay efté fi charmée
de tous ces foins

,

que je ferois bien in-

grate , fi je ne vous

aymois auec les mef-

mes emportemens

,

*
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10 Première Lettre.

que ma Palïion me
donnoit

,
quand je

joüiflois des témoi-

gnages de la voftre.

Comment fe peut*-

11 faire que les fou-

uenirs des momens
fi agréables , fofent

deuenus fi cruels? &
faut -il que contre

leur nature ,
ils ne

feruent qu’à tyran-

nifermon cœur-'ftie-

las! voftre derniere
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Première Lettre . n

lettre le reduifit en

vn effrange état : il

eut des mouuemens
fi fenfibles qu'il fit,ce

fèmble,des efforts,

pour fe feparer de

moy , & pour vous

aller trouuer : le fus

fiaccablée de toutes

ces émotions vio-

lentes,que je demeu-

ray plus de trois heu-*

res abandonnée de

tous mes Cens: jeme
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ti 'Tremiere Lettre,

défendis de reuenir

àvne vie que je dois

perdre pour vous:

puis quejenepuisla

côferuer pour vous,

je reuis enfin , mal-

gré moy la lumière,

je me flatois de fen-

tir que je mourois

d’amour
; & d’ail-

leurs j’eftois bien-

aile de n’eftre plus

expofée à voir mon
cœur déchiré par la
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Première Lettre. 13

douleur de voftre

abfence . Apres ces

accidens
, j’ay eu

beaucoup de diffe-

retes indifpofîtions:

mais
,
puis-je jamais

ellre fans maux ,/

tant que je ne vous
verray pas?Ieles fup-

porte cependant
fans murmurer, puis

qu’ils viennent de
vous. Qjtioy ? eft-ce

là larecompefe, que
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14 Premier^ Lettre.

vous me donnez,

pour vous
:
auoir u

tendrement aymé?
Mais il n’importe, je

fuis refoluë à vous

adorer tou tema v i e,

& à ne voir jamais

perfonne; & je vous

aflfeure que vous fe-

rez bien auffi de

n’aymer perfonne.

Pourriez vous eftre

content d’\me Paf-

fion moins ardente
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Première Lettre

.

15

quelamiene? Vous
trouuerez

,
peut-

ellre
,
plus de beau-

té ( vous m’auez

pourtant dit autre-

fois
,
que j’eftois a f-

fez belle) mais .vous

ne trouuerez jamais

tant d’amour , &C

tout le refte n’effc

rien. Ne remplirez

plus vos lettres de
choies inutïles,& ne
m’efcriuez plus de
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1 6 Première Lettre.

me fouuenir de
vous?Ie ne puisvous
oublier , & je n’ou-

blie pas auffi
,
que

vous m’auez fait ef-

perer, que vous vie-

driez palier quel-

que temps auec
moy. Helasîpour-
quoy n’y voulez
vous pas palier tou-

te voftre vie ? S’il

m’eiloit pollible de
fortir decemalheu-

ieux
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Première Lettre . 1

7

\
m

reux Cloiftre ,
je

n’attendrois pas en
,

Portugal l’effet de

vos promettes :
j’i-

rois, fans garder au-

cune mefure , vous

chercher, vous fui-

ure,& vous aymer

par tout 'le monde:
je n’ofe me flater

que cela puifle eftre,

je ne veux point :

nourrir vne efpe- •

rance, qui me don-
B
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i8 Première Lettre.

neroic aiïeurément

quelque plaifir, &
je ne veux plus eftre

fenlible qu’aux dou-

leurs. l’auouë ce-

pendant que l’oçca-

lion, que mon fre-

re m’a donnée de
vous efcrire

, a fur-

pris en moy quel -

ques mouuemens
de joye , & quelle a
fulpendu pour va
moment le defef-

• - - -- -
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; Première Lettre. 19

poir ,
où je fuis. le

vous eoniure de me
dire

,
pourquoy

vous vous eftes at-

taché à m’enchan-

ter
,
comme vous: .

auez fait, puifque

vous fçauiez bien

que vous deuiez *

m’abandonner ? Et

pourquoyauezvou

s

efté fi acharné à me,
«

• rendre malheureu-

fe? que ne me. laif-
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2 0 Première Lettre.

liez vous en repos

dans monCloiftre ?

vous auois - ie fait

quelque iniure ?

Mais ie vous de-

mande pardon : ie

ne vous impute
rien : ie ne fuis pas en

eftat de penfer à ma
vengeance, & i’ac-

cufe feulement la

rigueur demon De-
ftin. Il me femble

quen nous
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Première Lettre, n
rant ,

il nous a fait

tout le mal
,

que
nous pouuiôs crain-

dre ; il ne fçauroit

feparer nos cœurs ;

! l’amour qui elt plus

puiflant que luy ,
les

i a vnis pour toute

noftre vie. Si vous
i prenez quelqüê in-

|

tereft à la mienne ,

efcriuez moy fou-

uent. le mérité bien

que vous preniez



- zz Première Lettre.

quelque foin de

m’apprendre l’eftat

de voftre cœur, 8c

de voftre fortune

,

fur tout venez
, me

voir. Adieu , ie ne.

puis quitter ce pa-

pier, il tombera en-

tre vos mains, ie;

voudrois bien auoir

le mefme bon-heur:

Helas! infenféeque

ie fuis
, ie m’apper-

çois bien que cela
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Premiere Lettre. 1

$

n’eft pas poffible.

Adieu ,
ie n’en puis

plus. Adieu, aymez f

moy toujours -, &C

faites moy fouffrir

encore plus de

maux.

w
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$8 :^ : 4*!^ m

SECONDE

L EXT RE-

L me femble

que je fais le

plus grad tort

du monde aux fen-

timcs de mon cœur,

de tafcher de vous
les faire connoiftre

en les écriuant :
que

xe
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Seconde Lettre* 15

je ferois heureufe , (i

vousenpouuiez bie

iugerpar la violence

des voftres ! mais

ie ne dois pas m’en

rapporter à vous

,

&.iene puis m’em*
pefcher de vous di-

re, bien moins vi-

vement
,
que je ne

le fens
,
que vous

ne devriez pas me
mal-traitter , com-
me vous faites

,
par

Digitized by Google



i6 Seconde Lettre.

vn oubly
,
qui me

met au defeipoir

,

& qui eft mefme
honteux pour vous*

. il eft bien iufte au
moins

,
que vous

fouffriez que ie me
plaigne des mal -

heurs
,
que i’auois

bien preveus,quand
ie vous vis refolu

de. me quitter ie

connois bien que
ie me fuis abufée.



Seconde Lettre . zj

lorfque i’ay penfé,

que vous auriez vn

orocedé de meil-

! eure foy ,
qu’on n’a

accouftumé d’a -
,

uoir, parce que l’ex-

cez de mon amour
me mettoic , ce fem-

ble,au deflfus de tou-

tes fortes de foup-

çons, &C qu’il meri-

toit plus de fidelité,

qu’on n’en trouue

d’ordinaire: mais la >

Ci)
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z 8 Seconde Lettre,

difpofitiô
,
que vous

auez à me rrahir
,

lemporte enfin fur

la juftice
,
que vous

deuez à tout ce que
i’ay fait pour vous

,

ie ne laifTerois pas

d’eftre bien rnalheu-

reufe, fi vous ne

m’aymiez, que par-

ce que ie vous ay-

me , ôc ie voudrois

tout deuoir à voftre

feule inclination
. i

%
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Seconde Lettre. 19

mais ie fuis fi éloi-

gnée d’eftre en cét

eftat
,
que ie n’ay pas

receu vne feule let-

tre de vous depuis

fix mois :
j’attribue

tout ce mal-heur à

l’aueuglement, auec

lequel ie me fuis a-

bandonnée à m’at-

tacher à vous : ne

deuois-je pas pre-

uoir que mes plai-

firs finiroient plû-
• • •
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30 Seconde Lettre .

toft que mon a-

mour ? pouuois-ie

eîperer, que vous

demeureriez toute

voftre vie en Por-

tugal
, &c que vous

renonceriez à vo-

ftre fortune ÔC à vo-
ftre Pays

,
pour ne

penfer qu’à moy ?

mes douleurs ne
peuuent receuoir

aucunfoulagement,

& le fouuenir de
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Seconde Lettre . 31

mes plaifirs me
comble de defef-

poir : Quoy ! tous

mes defirs feront

donc inutiles, &C ie

ne vous verray ia-

mais en ma cham-
bre auec toute l’ar-

deur , & tout l’em-

portement
,

que
vous me faifiez

voir mais helas ! je

m’abufè , ÔC je ne

connois que trop

,

C üij
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$! Seconde Lettre.

que tous les mou-
uemens, qui occu-

poient ma telle , SC

mon cœur , n’e-
1 floient excitez en

vous
,
que par quel-

ques plaifirs,& qu’ils

finifl'oient aufli-toft

qu’eux
;
il falloit que

\dans ces momens
trop heureux j’ap-

Ipellafle ma raifon à

Imon fecours pour

imoderer l’excez fu*
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Seconde Lettre, 3$

nefte de mes deli- )

ces, 8c pour rn an-

noncer tout ce que
ie fouffre prefente-

ment : mais ie me
dennois toute à

* vous , 8c ie neftois

pas en eilat de pen-

ferà ce qui eût pu
empoifonner ma
ioye

,
8c m’empeC-

cher de ioüyr plei-

nement des témoi-

gnages ardens de
,
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34 Seconde Lettré.

voftre paillon -, ie

. m’apperceuois trop
agréablement que
i’eftois auec vous
pour penfer que
vous feriez vn iour

; éloigné de moy : ie
*

j

me fouuiens pour-

! tant de vous auoir
1 dit quelquefois que

vous me rendriez

malheureufè : mais

; ces frayeurs eftoient

bien-toft diffipées

,
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Seconde Lettre. 3
5

6c ie prenois plaifir

à vous les facrifier

,

ÔC à m’abandonner

à l’enchantement ,

6c à la mauuaife foy

de vos protefta-

tions : ie voy bien le

remede à tous mes
maux , ÔC i’en ferois

bien-toft déliurée fi

ie ne vous aymois

plus : mais , helas !

quel remede -, non
i’ayme mieux fouf-
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J 6 Seconde Lettre.

frir encore dauanta-

ge
,
que vous ou-

blier.Helas ! cela dé-

.

pend il de moy le

ne puis me repro-

cher d’auoir fôuhai-

té vn feul moment
de ne vous plus ay-

(
mer : vous elles plus

• dplaindre^queje ne

fuis, & il vaut mieux

I
fouffrir tout ce que

I

je fouffre
,
que de

S
ioüirdes plaifirslan-
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Seconde Lettre.* 37

guifans
,
que vous

donnent vos Mai-

treflès de France :

ie n enuie point vo-

flre indifférence, ôc

vousme faites pitié:

le vous défie de

m’oublier entière-

ment : le me flatte

de vous auoir mis

en eftat dé n’auoir

fans moy
,
que des

plaifirs imparfaits ,

&c ie fuis plus heu-

Digitized



3 S Seconde Lettre.

1 reufe que vous

|

puilque ie fuis plus

I occupée. L’on m’a

j
fait depuis peu Por-

j
tiereenceÇonuent:

tous ceux qui me
!

parlent
, croyent

;

que ie fuis foie , ie

ne fçay ce que ie

leur répons : Et il

faut qué les Reli-

gieufes foyent aufli

infenfées que moy

,

pour m’auoir crû
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Seconde Lettre
. $9

capable de quelque
foin. Ah! i’enuieje

bon-heur d’Ema- Deux

nuel , & de Francif laquais

Portu-

que
5 pourquoy ne sais - *

fuis-je pas inceflam-

ment auec vous ,

comme euxfie vous
aurois fuiuy , & ie

vous aurais afleuré-

ment fèruy de meil-

leur cœur
,
ie ne fou-

haite rien en ce mo-
de, que-vous voir*
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40 Seconde Lettre .

au moins fouuenez

vous de moy / ie me
contente de voftre

fouuenir : mais ie

n’ofe m’en afleurer}

ie ne bornois pas

mes efperances à

voftre fouuenir ,

quad ie vous voyois
tous les iours : mais

vous m’auez bien

apris, qu’il faut que
ie me foûmette à

tout ce que vous
voudrez
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Seconde Lettre. 41

voudrez: cependat

ieneme repes point

de vous auoir ado-

ré , ie fuis bie n-aife ,
\ •

que vous m’ayez fe- J .

duite : voftre abfen-

ce rigoureufe ,

peut-eftreéternelle,

ne diminue en rien
j

l’emportement de \

mon amour: ie veux
que tout le monde
le fçache

, ie n’en fais

point vn myftere
,

. D
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2

, Seconde Lettre*

& ie fais rauie d’a-

uoir fait tout ce que

j

i’ay fait pour vous

contre toute forte

de bien-feance : ie

i ne mets plus mon
honneur ,

& ma re-

ligion qu’à vous ay-

mer * éperduëment

! toute ma vie, puis-

que i'ay commen-

cé à vous aymer: ie

ne vous dis point

toutes ces chofês >
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Seconde Lettre . 43

pour vous obliger

à m’efcrire. Ah!n£
vous contraignez

point, ie ne veux de

vous
,
que ce qui

viendra de voftre

mouuement , ie

refufe tous les té-

moignages de vo-

ftre amour . dont

vous pourriez vous

empefcher
:
j’auray

du plaifirà vous exé-

cuter
,

parce que
D ij
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44 Seconde Lettre.

vous aurez y peut-

fcftre, du plaifiràne

pas prendre la peine

de m écrire ; & ie

fens vne profonde
difpolition à vous
pardonner toutes

vos fautes. Vn Offi-

cier François a eu Ja

charité de me parler

ce matin plus de
trois heures devous,

il m’a dit que la paix

de France; eftoic
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Seconde Lettre. 4 $

faite : fi cela eft *

ne pourriez vous
pas me venir voir,&:

m’emmener en Fra- \

ce ? Mais ie ne le mé-
rité pas* faites tout

ce qu’il vous plaira,

mon amour ne de- '

pend plus de la ma-
niéré, dont vous me
traiterez

; depuis

que vous eftes par-]

ty
,
je n’ay pas eu

vn feul moment de
«
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4 6 Seconde Lettre

I

fanté, & je n’ay au-'

/ cuti plaifir qu’en
' nomment voftre no
I mille fois le iour •,

quelques Keligieu-

(
fes

,
qui fçauent l'e-

)

ftat déplorable , où

(

vous m’auez plon-

|

gée, me parlent- de

! vous fort fouuent :

je fors le moins qu’il

m’eft polîible de ma
chambre

,
où vous

elles venu tant de
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Seconde Lettre,

fois , & ie regarde

fans ce (Te vôtre por-

trait, qui m’eft mil-

le fois plus cher que
ma vie, il me don-
ne quelque plaifir:

mais il me donne
aulli bien de la dou-
leur, lors que ie pen-

te que ie ne vous
reuerray, peut-eftre

jamais
; pourquoy

faut-il qu’il foitpok
fible que ie ne vous



4

8

Seconde Lettre.

verray, peut-eflre,^

iamais?M’auezvous

pour toujours aban-

donnée ? le fuis au
defefpoir

, voftre

pauure ' Mariane
n’en peut plus

, elle

s’éuanoüit en finif-

fant cette Lettre.

Adieu, adieu , ayez
pitié de moy.

TROI-



.3

49

TRO ISIESME

L E TT RE-

que vous voulez*
que ie fafle ? le me
trouue bien éloi-

gnée de tout ce que
j’auois preueu : l’e£

perois que vous m’é-
i

l||$|V'eft-ce que
IMjedeuiendray,

QU’eft-ce
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jo Troïfîème Lettre.

cririez de tous les

endroits , où vous

pallëriez,& que vos

lettres feraient fort

longues
;
que vous

fouftiedrez ma Paf-

* fion par l’efperance

de vousreuoir, qu-

•vne entière confian-

ce en voftre fidelité

me donnerait quel-

que forte de repos,

&C que ie demeure-

rois cependantdans



troificme Lettre
. jî

vn eftat allez fup-

portable fans d'ex-

trêmes douleurs >

j’auois mefine penfê

à quelques foibles

projets de faire tous

4e» efforts , dont ie

Cerois capable
,
pout

me guérir
, fi ie pou-

uois connoiftre bien

certainement que
vous m’eu(liez tout

a fait oubliée-, voftre

éloignement
,
quel»
•



51 Treijtéme Lettre.

ques mouuemens
de deuotio

;
la crain^

te de ruiner entière-

ment le relie de ma
fanté par tant de
veilles , & par tant

d’inqmetudesile pfu
d’apparence de vo-
ftre retour : la froi^ .

deur de voftre Paf-

fion
, & de vos der-

niers adieux; voftre

départ
, fondé fur

d’aftez mejfchas pre?

Digitized by Google
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Troijtéme Lettre
. 53

textes , & mille au-

tres raifons
,
qui ne

font que trop bon-

nes , &£ que trop

inutiles, fembloient*

me promettre vn lè-

cours aflez alTeuré,

s’il me deuenoit ne-

ceflaire : n’ayant en-

fin à combatre que
contremoy mefme,
ie ne pouuois ja-

mais me défier de

toutes mes foi bief-

Digitized by Google



54 *. Troisième Lettre

fes , ny appréhender
tout ce que iefouf-

fre aujourd’huy ,

Helas! que ie fuis à

•plaindre, de ne par-
tager pas mes dou-
leurs auec vous, 8c
d’eftre toute feule;

malheureufe : cette:

penféemetuë, ôc je

meurs de frayeur

,

que vous n’ayez ia-

mais efté extrême-

ment fenfible àtous *
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Troifîefme Lettre
. jj%

nos plaifîrs : Oüy,.
ie connois prefen-

tement la mauuai-
fe foy de tous vos

mouuemens : vous
m’auez trahie tou-

tes les fois,que vous
mauez dit,que vous-

eftiez rauy d’eftre

feul auec moy ; ie

ne dois qu’a mes-

importunitez vos
empreflemens , ÔC

vos tranfoorts: vous
EU

Digitized by Google



56 Troijieme Lettre.

auiez fait de fens

froid vn deffein de

jn’enflamer , vous

n’auez regardé ma
Paffion quecomme
vne vi&oire ,& vo-

ftre cœur n'en a ja-

mais efté profondé-

ment touché , n’e-

,ftes vous pas bien

malheureux, & n’a-

uez vous pas bien

peu de delicatelTe,

de n’auoir fçeu pro-

Digitized by Google



Troijïejme Lettre 57
'

fiter qu’en cette ma-
niéré de mes era-

portemensFEt com-
ment eft-il poflible

qu’auec tant d’a-

mour ie n’aye pu
vous rendre tout a
fait heureux? ie re-

grette pour l’amour
de vous feulement

?

; les plaifirs infinis r

que vous auez per-

dus: faut-ilque vous
n’ayez pas voulu eu

Digitized by Google
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8 Troijtefme Lettre

ioüir ? Ah ! fi vous
lés cônoiffiez , vous
trouueriezfans dou-

te qu’ils (ont plus»

fenfibles, queceluy

de m'auoir abufée,

6 vous auriez efi

prouué
,
qu on eft

beaucoupplus heu-

reux, &: qu’on lent

quelque chofe de

bien plus touchant ,,

quand on ayme vio-

lamment, que lots

Digitized by Google



Troijt ?fme Lettre . 5 9

qu’on eft àymé. le )

ne fçay , ny ce que

ie fuis , ny ce que

ie fais, ny ce que ie'
^

defire: ie fuisdefchi-

^
rée par mille mou*
uemens contraires :

Peut-on s’imaginer

vn eftat fi déplora* /

ble? le vous ayme
éperduëmerit, &ie-

vous mefnage affèz-

1

pour n’ofer
,
peut-

|

eftre, fouhaiter que. '

Digitized by Google



6 o TroijUmrL ettrr.

voujffoyez agité des?

mefmes transports ?

ieme tuërois, ou ie

mourrais de dou-
leur fans me tuer,

fi j’ellois aflèurée

que vous n’auez ja-*

mais aucun repos f

que voftre vie n’eft

que trouble , &

l

qu’agitation , que
vous pleurez fans

eeffe , &C que tout

vous eft odieux -,
je

Digitized by Google



Troifiéme Lettre. €*

ne puis fuffireàmes

maux , comment9 >
i

pourrois-je fuppor-
j

ter la douleur
,
que !

me do nneraient les (
*

I

voftres, qui me fe- i

raient mille fois plus

fenfibles ? . Cepen- S

dant ie ne puis auffi

me refoudre à déli-

rer quevous ne pen-
fiez point a moy>& *

à vous parler lînce-

rement , ie fuis ia-
] -- i

Digitized by Google



Troijiejme L ettre*

loulè auec fureur

de tout ce qui vous
donne de la joye,&

qui touche voftre

cœur , & voftre

gouft en France. le

ne fçay pourquoy ie

vous écris , ie voy
bien que vous aurez
feulement pitié de

moy , &: ie ne veux
point de voftre pi-

tié
;
j’ay bien du dé-

pit cocremoy-meÊ

Digitized by Google
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*Troifîème Lettre . <%

me ,
quand ie fais*

reflexion fur tout ce

queie vousayfacri-

iic : j’ay perdu ma ré-

putation
,
je me fuis

expofée.à la fureur

demes parens, à la

feuerité des loix de

ce Païs contre les

Religieufes ,& à vo-

ftre ingratitude
,
qui

me paroift le plus

grand de tous les

malheurs

'U&Kü n&ëï''
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6 4 Troijtéme Lettre.

•dant je fens bien que
mes remors ne font

pas véritables,que ie

voudrois du meil-

leur de mon cœur,
auoir couru pour
l’amour de vous de

plus grans dangers

,

&quei'ay vnplaifir

funefte d’auoir ha-

zardé ma vie & mo
honneur , tout ce

que i ay de plus pré-

cieux
, ne deuoit-il

*»
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Troiftéme Lettre. 65

pas eftre en voftre

dilpofttion ? Et ne
dois-je pas eftre bien

aifè de l’auoir em-
ployé , comme i’ay

fait : il me femble

mefme que ie ne fuis

gueres contente ny
de mes douleurs, ny
de l’excez de mon
amour ,

quoi que ie

ne puifle ,
hélas ! me

fiater aflezpour être

contente de vous



6-6'x. Troijïeme. .Lettre.»

je vis > infidelle que
iefuis, iefais au-

tant de choies pour
conferuer ma vie

,

que pour la perdre.

Ah!
j
en meurs de

honte : mon defef-

,

poir n’eft donc que
dans mes •> Lettres ?

-

Sije vous aimois au-
tant que ie vous l’ay

dit mille fois
, ne fe-

rois-je pas morte, il

y a long-temps ? le.

Digitized by Google
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jiejme Lettre. 6?

vous ay trompé
,

c’eft à vous à vous
plaindre de moy :

Helas ti pôurquoy
ne vousen

vous pas ?' le vous ;

.

ây veu partir^ ie ne-

puis efperer dé vous 1
’

voir iamais de re-

tour, ie refpirece-

pendant: ie vousay
trahy, ie vous en de-
mande pardon:mai$ *

ne me l’aecordèZE



68 Tro ifieJmt~ Lettre'.

pas ? Traittez moy
feueremet? Ne trou-

ucz point que mes
fentimens foient af-

fez violens?: Soyez
plus difficile à con-

teter
? Mandezmoy

que veh voulez que
ie meure d'amour
pour vous? Et ie

vous conjure de me
donner ce fecours t

afin, que ie furmon»
te la foibleflè de

Digitized by Google



Troijtefme Lettre. 6 $

mon fexe, & que ie

finifl'e toutes mesir-

refolutions par vn ,

véritable defefpoir y

vne fin tragique vo9

obligeroit fansdou-

te à penfer fouuent

à moy
, ma mémoi-

re vous feroit che-

re, &C vous feriez» I

peut-eftre»ïènfible-
/

ment touché d’vne

mort extraordinai-

re, ne vaut-elle pas

Digitized by Google



7© - Trotfiefme Lettre.

mieux que l’eftat,où <

vous mauez rédui-

te? Adieu, ie vou-
drais bien ne vous »

auoir iamais veu„.

Ah! ie fens viue-'

ment la faufleté de

ce fentiment, &c ie

connois dansle mo-
ment que ie vous •

écris
,
que i’aime

bien mieux eftre

malheureufe en vo9 ;

aimant, que de ne:

Digitized by Google
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Troijîefme Lettres
,
yn

vous auoir iamais,

veu ÿe confens donc :

(ans murmure à ma
mauuaife deftinée

puifque vous n’a- •

uez pas voulu la,

rendre meilleure.

Adieu
,
promettez '

moy de me regret- -

ter tendrement , Cil

ie meurs de dou-
leur,Ôcqu’îu moins -

là violence de ma
Baflion vous donne

Digitized by Google



7i TÜroifîefm? Lettre.

du dégouft &C de le~

loignement pour
toutes chofesi cette

confolation me fu£

fira
,
&c s’il faut que

ie vous abandonne
pour toujours , ie

voudrois bien ne
vous laifler pas à

yne autre. Ne feriez

vous pas bien cruel

de vous feruir de
mon defefporr,pour
vous rendre plus

aimable

Digitized by Googl



"r

Troifiefme Lettre. ,73

-aimable,& pour fai-

re voir
,
que vous

auez donné la plus
j

grande Paffion du
monde? Adieu en-

core vne fois
, ie

vous écris des Iet~
* * . * ^

très trop longues s

je n’ay pas affez dé-

gard pour vous , ie

vous en demande
pardon

, <k j’ofe cf-

perer que vous au-

rez quelque indul-

Digiüzed by Google



-74 Troijiefme Lettre.

gçnce pourvne pau-
me inienfée., qui ne
leftoit pas

, comme
vous fçauez, auant

quelle vous aimât.

Adieu ,
il me fem-

ble que ie vous par-

le trop fouuent de
l’eftat infuportable

où ie fuis ; cepen-

dant ie vous remer-

cie dans le fonds de

mon cœur du deféf-
'•* * .

•

pair, que vous me

Digitized by Google



Troijiejme Lettre, 7$

<caufez, &C ie dete-
j

fte la tranquillité,ou :

j’ay vefcu.au^ptque

?je vous connufle.

Adieu ,
ma Paillon

j

augmente à chaque, 1

moment. Ah 1 que

j’ay dechofes à vous

dire.

'WW.
*

. r*



W$! «K - Âh

QV^TRIESME

lettre.
Oftre Lieute-

nant vient de
me dire,qu’-

vne tempefteYous a
obligé de relafcher

au Royaume d’Al-

garne
:
je crains que

vous n ayez beau-

Digitized by G
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Qudtriejme Lettré. 7 7

mer, St cette appre-

henfion m’a telle-

ment occupée -,
que

je n’ay plus' penfé à

tous mes maux ,

elles vous bien per-

suadé que vollré

Lieutenanr
.

prenne

plus de part que
moy à tout ce qui

vous arriue ? Pour-

quoy en eft-ilmieux

informé, .enfin

pourquoi ne m’a*

Digitized by Google



78 Çfitdtriefme Lettre;

uezvous point écrit?

le fuis bien malheu-
reufe, fi vous n’en

aués trouué aucune
occafion depuis vo-
ftre départ , & ie la

fuis bien dauantage,

fi vous en aués trou-

ué fans m ecrire^vo-

ftreinjuftice & vo-

ftre ingratitude font

extrêmes : mais iefe-

rois au defefpoir, fi

fi elles vous atti-
i* * ^
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Qudtriejme Lettre. 79'

roient quelque mal-

heur, & j’aime beau-

coup mieux quelles

demeurent fans pu-

nition, que fi j’en

eftois vangëe
:
je re-

fifte à* toutes les ap-

parences
,
qui me

deuroient perfua-

der
,
que vous ne

m’aimés gueres , &
ie fens bien plus de

dîfpafîrion â m’a-

bandonner aueu -'

G iiij >

j by Google



8 a Quia triefine Lettre;

glement a ma Paf-

fion
,
qu’aux raifons,

qu e vo9 me donnez
de me plaindre de
voftre peu de foin r

que vous m’auriés

épargné d’inqùietu-

des, fi voftre procé-
dé euft efté aufti

languiftant les pre-
miers jours

,
que je

vous vis
,
qu’il m’a

paru depuis quel-
que temps ! mais

Digitized by Google



Qudtriefme Lettre. 8 v

qui nauroit elte a-

butëe,comme moyv
par tantd’emprefle-

ment,&àquin’euk
fent-ils paru fmce-

res? Qu'on adepei-M

ne à fe refoudre à!

fbupçonner long-

1

temps la bonne foy

de ceux qu’on ai-

me ! ie voy bienque
la moindre excufe

vous fuffit, (ans

que vous preniez!©:

Digitized by Google



t't QuatriefmeLettre,

foin de m’en faire^
? Famour que i’ay

pour vous
, vous

fort fifidelemét, que
!
ie ne puisconfondra

j

vo9
trouuer coupa-

I
t>le, que pour joüir

j

du fenfible plaifir de
'

1 vous juftifier moy-
1 même.Vous m’aitez
confommée par vos

affiduitez, vous m’a-
uez enflamée pat’

vos tranfports,vo2

*
by Google



(^tiatriefme Lettre. 8j :

m’auez charméepar •

vos complaifances

,

vous m’auez aflfèu-

rée par vos fermens,
, j

mon inclinatio vio-

lente m’a feduite,& ;

les fuites de ces corn- -
J

mencemës fi agréa-
j

blés
, & 'fi heureux :

j

ne fontque dés lar- I

mes
-,
que des fou*

pirs,& quvne mort
fünefte, fans que ie

puiffe y porter ans

Digitized by Google



$4 Qudtnefmc Lettre.

cun remede. lleft

vrav quei’ay eu des

plaifirs bien furpre-

nans en vous ai-

mant : mais ils me
cou lient d’ellran-

gesdouleurs
s& tous

les mouuemês
,
que

vous me caufèz ,

font extrêmes. Si i’a-

uois refifté auec opi-

niâtreté à vollre a-

mour
, fi je vous

auois donne quel-

Digitized by Google



Quatriefme Lettre. 8 j

que fujet de cha-

grin , & de jaloufie

pour vous enfla -

mer dauantage ,
fi

vous auiez remar-

qué quelque mefna--

gement artificieux

dans ma conduite ,

fi i’auois enfin vou-

lu oppofèr ma rai-

fon à l’inclination

naturelle que j’ay

pour vous, dont vo9

me filles bien-to fi;

Digitized by Google



: 86 Quatri efme Lettre.

apperceuoir ( quoy
que mes efforts euf-

ffènt eflé fans doute

inutiles) vous pour-

riez me punir fèue-

‘rement
,
& vous fer-

uir de voftre pou-
uoir: mais vous me
paruftes aimable,

auant que vous

m’euffiez dit
,
que

vous m’aimiez,vous

me témoignafles

vne grande Paflion,

Digitized by Google



rQjuttrkjnie Lettrel 87

j’en fus rauie , &C ie

m'abandonnay à

vous aimer éper-

dùëment ,vous n’e-

ftîes’point aueuglé

,

comme moy
,
pour-

quoy aués vo9 donc

fouffert que ie de-

.uinffe en l’eftat où
ieme trouue^qu’eft-

ce que vous vou~

liezfaire de tousmes
emportemens

,
qui

ne pouuoient vous



S 8 Quutriefme Lettre.

eftre que tres-ina-

portuns- Vous fça-

uiez bien que vous

ne feriez pas tou-

jours en Portugal ,&c

pourquoy m’y aues

vous voulu choifir

pour me rendre fi

malheureufe , vous

eufliés trouué fans

doute en ce Pais

quelque femme qui

euft efté plus belle

,

auec laquelle vous
eolfiés

Digitized by Google



Q^dtrîefmé Lettre'.

eulliés eu autant de

plaifir, puifque vous

n‘en cherchiés que

de grofliers’, qui vo?

eut fidèlement aimé

au fli long - temps

qu’elle vous ? eut

veu
,
que le temps •

euft pu confoler de

voftre abfence , &
que vous auriés pu
quitter fans perfidie*

& fans cruauté : ce

procédé eft biS plus“ ‘

' H

Digitized by Google



5o Qudtriffme Lettre. *

d'vn Tyran
, atta-

ché à perlècuter ,

.

que d’vn Amant,
qui ne doit penfer

qu’à plaire-, Helas ! :

Pourquoy exercés,

vous tant derigueur

fur vn cœur
,
qui eft

à vous* le voy bien

que vous elles auffi

facile â vous laiffer

perfu ader contre

moy, queiel’ayefté

a me laiflèr perfua-
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Quatriefme L ettre.
•

91
T

der en voftre fa-

ifGurjj’auroisrellfté, -

fans auoir befoin de
tout monamour, &c

fans m appetceuoir '

que j’eufle rien fait

d'extraordinaire
, à

de plus grandes rai-

fbns, quenepeuuèt
eftre celles

,
qui vo9

ont obligéà me quit-

ter : elles m’eufïènr

paru bien foiblés
, 6c

iln’y en a point, qiii :

Digitized by GoogI



92, Quatriefme Lettre:

euffent jamais pir

m’arracher d’auprès

de vous -.mais vous

aués voulu profiter

des prétextes, que
vous- aués trouués

de retourner en Fra*

ce -, vn vaiflfeau par-

toit, que ne le laifi-

fiés vous partir? yo-
ftre famille vous a-

uoit efcrit , ne fça-

ués vous pas toutes

lesperfeeutions,que

Digitized by Google



Qudtriefme Lettre. 93

j’ày fouffertes de la;

mienne? Voftre hon-

neur vous enga--

geoit à m’abandon-

ner ,ay-je pris quel-

que foin du mien ?

Vous eftiés obligé

daller feruir voftre

Roy,11tout cequ’on

die de luy, eftvrayi

il n’a aucun befoin

de voftre fecours,8fi

il vous auroit excu-

fe>
j
euflfe efté trop

Digitized by Google



94 Qjfjtriefine Lettre.

heureufe
, fi nous a-

trions paffé noftre
'

vie enfemble : mais *

puilqü’il falloit qu’-

vue ablênce cruelle

nous feparât
, il me

femble que je dois »

eftre bien aife de n’a-

uoîr pas efté infi-

dèle, & ie ne vou-
drois pas pour tou-
tes les choiesdu mo- -

de , auoir commis
vne a&ion fi noire; -

Digitized by Googl



Quatriefine Lettre.

Quoy ! ; vous auez

connu le fonds de

moncœur,& de ma >

tendreffe , 8c vous '

auez pu vous refou-

dre à me laifler pour

iamais , &: à m’expo-

feraux frayeurs,que -

ie dois auoir, que '

vous ne vous fou-

uenez plus de moyy
que pour me facri-

fier à vne nouuelle



94 Quatïiej'mc Lettre^

que ie vous • aime ^

comme vue folle :

cependant ie ne me
plains point de tou-

te la violence des

moüuemens de mo
cœur, ie m’accou-

ftume à fes perfecui

tions,&iene pour-

rois viure fans vn
plaifir, que ie def
couure, 6c dont ie

joiiis en vous aimat

au. milieu de mille
douleurs-’

Digitized by Google



Qu4triefine Lettre; 97

douleurs : mais ie

fuis fans ceflfe perfe-

cutée auec vn ex-

trême defagréemet

par la haine, & par

le dégouft: que j’ay

pour toutes choies;

ma famille,mes amis

& ce Conuent me
font infuportables ;

tout ce que ie fuis

obligée de voir , &C

tout ce qu’ilfautque

ie fafle de toure ne-

Digitized by Google



9 8 Qjtdtriefme L ettre.

ceflité,n<ieflodieuX':

je ibis fi jalouie de

ma Paflïon
,

qu’il

nie lèmble que tour-

tes rues allions
, &c

que tons mes de-
uoirs vous regar-

dent : Oüy , ie fais

quelque fcrupule
,

fi ie n’employe tous

les momens de ma
vie pour vousj que
ferois-je , helas ! fans

tant de haine,& (ans

Digitized by Googl



Quatriefine Lettr e.

tant d’amour
,
qui

)

rempliflent •. mon I

cœur ? Pourrois-je !

furviure à ce qui

m’occupe inceflam-

ment
,
pour mener

vue vie tranquille ôc

languiflance - Ce
]

vuide§£ cette infen- \

iibilité ne peuuent
j

me conuenir. Tout-
le monde s'eft ap-

perceu du change-

ment entier demon

Digitized by Google



roo Qudtriefme Lettre.

humeur,de mes ma-
niérés^ de ma per-

sÔne,ma Mere m’en
a parlé auec aigreur,

&enfaite auecquel-
que bonté,ie nefçay

ce que ie luy ay ré-

pondu, ilme femble
que ie luy ay tout

auoüé.LesReligieu-
1

D
lès les plus feueres

ont pitié de l’eftat,

où je luis,il leur don-

ne mefme quelque

Digitized by Google



Quatriefme Lettre, roi

conûderation , &C

quelque menage-

mët pour moy-, tout

le monde efttouché

de mon amour, &
vo9 demeurez dans

vne profonde indi-

ference
,
fans m’ef-

çrire, que des lettres

froides
>
pleines de

redites j la moitié du
papier n’eft pas rem-

ply , & il paroi fi:

groffierement que

Digitized by Googl



loi Quaînejme Lettre.

vous mourez d'en-

uie de les auoir a-

cheuées. DonaBri-
tesme perfecutaces-

jours paflfez pour
me faire fortir de

ma chambre , ÔC

croyant me diuer-

tir , elle me menai

promener fur le Bal-

con, d’où l'on voit

Mertola,jelafuiuis,

& je fus aufli-toft

frapée d’vn fbuue-

Digitized by Google



Qj^dtriejmë Lettre, ro
5

ftir cruel
,
qui me

lit pleurer tout le re-

lie du jour: elle me
ramena , Sc ie me
jettay fur mon li&,

où ie fis mille refle-

xions fur le peu d’ap-

parence, queie voy
de guérir jamais : ce

qu’on fait pour me
Ibulager

,
aigrir ma

douleur, 6c ie trou-

ue dans les remedes
t ,

mefnaes des raifons

Digitized by Google



104 Quftriefme Lettre.

particulières de m’a-

fliger: je vous ay veu
fouuent paffer en ce

lieu auec vnair, qui

me charmoit,& j’e-

ftois fur ce Balcon le

jour fatal, que ie c5-

mençay à fentir les

premiers effets de

ma Patlion malheu-

reufe : il me fèmbla

que vous . vouliez

me plaire, quoy que
vous neme connuf-
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Quatriefme Lettre. 105

fiez pas: je me per-

fuaday que vous

m’auiez remarquée

entre^tautes celles,

qui eftoient auec

moy, ie m’imaginay

que lors que vou&

vous arrelliez, vous

eliiez bien aife
,
que

ie vous vilfe mieux,

&C l’admiralTe vollre

adrelfe , &C yoftre

bonne grâce ,
lors-

que vous pouffiez:

Digitized by Google



to6 QudtrieJ,me Lettre.-

vôtre cheual.i’eftois
i

*

furprife de quelque

frayeur , lors que
vous le faifiezjjaflTer

dans vn endroit dif-

ficile: enfin je m’in-

terefibis fecrette-

ment à toutes vos

allions
,

je fentois

bien que vous ne
mettiez point indif-

ferent, &ie prenois

pour moy tout ce:

que vous faifiez^

Pjgitized .byjGoogle



Quatriefme Lettre. 107

vous ne connoiflez

que trop les fuites

de ees commence-
mens , & quoy que

ie n’aye rien à mef-

nager , ie ne dois pas

vous les elcrire, de
crainte de vous ren-

dre plus coupable ».

s’il eft poffible que
vous ne l'eftes , SC
d’auoir à me repro-

cher tant d efforts*

inutiles pour vous;
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io8 Quatriefme Lettre:

obliger à m’eftre fi-

dèle
, vous ne le fe-

rez point : Puis-je ef-

pererde mes lettres,

2k de mes reproches

ee que mon amour
2k mon abandonne-

raient n’ont pu fur

voftre ingratitude ?

lefuistrop afleurée

de mon malheur ,

voftre procédé in-

jufte ne melarfle pas

la moindre raifort
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Qudtriejme Lettre. 109

d'en douter , &: ie

dois tout appréhen-

der
,
puifque vous

m’auez abandon-

née. N’aurez vous

de charmes que
pourmoy , 2k ne pa-

roiftrez vous pas a-

greable à d’autres

yeux ? le çroy que
ie ne fêray pas fâ-

chée que les fenti-

mens des autres iu-

ftifient les miens en
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, &
que

toutes les femmes
de France . vous

trouuaflent aima-

ble
,

qu’aucune

ne vous aimât , ÔC

qu’aucune ne vous

plût : ce projet eft

ridicule* impôt
flhle, : neantmoirs

j’ay aflfez éprouué

que vous n’cftcs

gueres capable d’vn

quelque Iraço

ie voudrois
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grand entefteme'nt/

&c que vous pour-

rez bien m’oublier

fans aucun fecours.,

&C fans y eftre con-

traint par vne nou-
velle Paffion

: peut-

eftre
, voudrois-je

que vous euffiez

quelque pretexte

raifonnable? Il eft

vray
,
que ie ferois

plus malheureufe ,

mais vous ne feriez
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«a Quatriefme Lettre.

pas fi coupable
: je

voy bien que vous

demeurerez en Fra-

ce fans de grands

plaifirs,auec vne en-

tière liberté
;
la fati-

gue d’vn long voya-

ge
,
quelque petite

bien-feance
, la

crainte de ne répon-

dre pas à mes trans-

ports
,
vous retien-

nent: Ah! ne m’ap-

prehendez pont ? le
me
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me contenteray de

vous voir de temps

en temps ,
& de fça-

uoir feulement que

no
9 femmes en mef-

me lieu : mais ie me
flatte, peut-eftre, Si

vous ferez plus tou-

ché de la rigueur Si

de la feuerité d’vne

autre
,
que vous ne

l’auez eftéde mesfa-

ueurs -, eft-il poflible

que vous ferez en-

Digitized by Google



i i 4 Quatriefine L ettre.

flammé par de mau-
uais traittemens ?;

Mais auant que de
vous engager dans
vnegrande Paflion

penfez bienà l'excez :

de mes douleurs

,

à l’incertitude de
mes projets, d la di-

tierfité demes mou-
uemens, àl’extraua*

gance de mes Let-
tres , a mes confian-

ces , à mes defe£
. . — 1

.
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5

poirs
,
à mes fou-

haits, àma
Ah ! vous allez vous

rendre malheureux;

je vous conjure de

profiter de ïeftat

où ie fuis , &

1

qu’au

moins ce que ie fouf-

fte pour vous , ne

vous foit pas inuti-

le? Vous me fîtes,

il y a cinq ou fix

mois vne fafcheu -

fe confidëce , & vos

K*j
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e
fme L ettre.

* m’auoüâtes de trop

bonne foy,que vous

I

auiez aimé vne Da- 1

i me en voftre Pais :

: fi elle vous empef-

j ehe de reuenir , mî-
dez-le moy fans mé-
nagement? afin que

j

ie ne languiffèplus}

|

quelque refte d’efi

perancemç fouftiét

i encore , fk ie feray

bien aiCe ( fi elle ne
,

1
doit auoir aucune
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faire ) de la perdre

tout à fait > §c de me
perdremoy-meûne‘>

enuoyez moy fon

portrait auec quel-

qu’vne de (es Let-
tres ? Et efcriuez

moy tout ce qu’el-

le vous dit M’y trou*

uerois, peut-eftrc,

des raifons de me
confoler.ou de m’af-

fliger dauantage, ie

ne puis demeurer
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î\$ Quatriefme Lettre ,

-

plus long-temps das

*

î’eftat où ie fuis
,
8c

il n y apointdecha-

gement
,
qui ne me

foit fauorable : le

voudrois aufli auo if

le portrait de voftre

frere &C de voftre

Belle- fôeur : tout ce

qui vous eft quel-

que choie,m’eft fort

cher, ôi ie fuis en-

tièrement deuoüée J,

à ce qui vous tou-

Digitized by GoogI



Quatriefme L ettre. 1 1
g.

ehe
:
je ne me fuis-

laide aucune difpo-

fition de moy-mef-
me>- Il y a des mo-
mens,oùilme fem-

ble que j’âurois affez:

de foumiffilüra pour
fèruir celle ,, que
vous aimez -, vos;

mauuais traittemes,

.

& vos mépris m'ont

tellement abatuë ,

que ie nofè quel-

que fois penfer feu-

Digitiz



Ti o Quj,triejme Lettre.

! lement
,

qu’il me
1
femble que ie pour-

rois eftre jalouie

fans vous déplaire

,

& que ie croy auoir

le plus grand tore

du moifde de vous
faire des reproches :

je fuis fouuent con-

uaincuë
,
que ie ne

dois point vous fai-

re voir auec fureur,

comme ie fais
,
des

fentimens
,
que vo9

defauoüez*
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detauoüez. Il y a

long- temps qu’vn

Officier attend vo-

ftre Letrre , i’auois

refblu de Tefcrire

d’vne maniéré à vo9

la faire receuoir fans

dégouft : mais elle

eft trop extraua-

gante , il faut la fi-

nir : Helasl il neft

pas en mon pouuoir

de m’y refoudre , il

me femble que je
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vous parle, quand

ie vous efcris,&: que

vous nïeiles vnpeu

plus prefenqLa pre-

mière ne fera pas û

longue, ny fiimpor-

tune, vous pourrez

l’ouurir& la lire fur

l’afleurance
,
que ie

vous donne , il eft

vray que ie ne dois

point vous parler

d’vne paflion
,
qui !

vous déplaift, & ie



i.

Qudtriefme Lettre. 12.3

ne vous en parleray

plus. 11 y aura vn an

dans peu de jours

que ie mabandon-
nay toute à vous

fans ménagement :

yoftre Paflion me
paroiffoit fort ar-

dente,& fort lince-

re, & ie n’eufle ja-

mais penfé que mes
fàueurs vo9

euffent

allez rebuté
,
pour

vous obliger à faire
L ij
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•

cinq cens lieues, &C

à vous expofer à des

naufrages, pour vo9

en éloigner-, perfon-

ne ne m’eftoit rede-

vable d’vn pareil

traittement : vous

pouuez vous fouue-

nir de ma pudeur

,

de ma confufion &
de mon defordre

,

mais vous ne vous

fbuuenez pas de ce

quivous engageroit

Digitized by Google



Quatriejme Lettre. 115

à m’aimer malgréO
vous. L’Omcier,

qui doit vous por-

ter cette Lettre, me
mande pour laqua- -

triéme fois
,

qu’il

veut partir
,
qu’il eft

preflant,ilabandon-

ne fans doute quel-

que malheureufè en
ce Pais. Adieu, j’ay

plùs de peine à finir

ma Lettre
,
que vo9

n’en auez eu à me



Il 6 Qudtriejme Lettre.

quitter
,
peut-ertre,

pour toujours, A-
dieu

,
ie n’ofe vous

donner mille noms
de tendreiïe,ny m’a-

bandonner fans co-

trainte à tous mes
rrfouuemensrie vo9

aime mille fois plus

que ma vie, 6c mil-

le fois plus que ie ne
penfê

; que yous
m’eftes cher î 6c que
Vous m’eftes cruel î
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Qudtrïejme Lettre . 117

vous ne m’efcriuez

point ,
ie n’ay pu

m’empefclier de vo

dire encore celai je

vay recommencer,

& l’Officier partira}

qu’importe ,
qu’il

parte
,

j’écris plus

pour moy^que pour

vous, iene cherche

qu’à me foulager

,

aufli bien la lon-

gueur de ma lettre

vous fera peur,vous
L ’iij
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li 8 QuatriefmeLettre.

ne Ja lirez point

qu’eft-ce que j’ay fait

pour eftre fi mal-
heureufe ? Et pour-
quoy auezvous cm-
poifonné ma vie ?

Que ne fuis-je née
en vn autre Païs.

|

Adieu
,
pardonnez

moy Je n ofe plus

^

vous prier de m’ai-

mer ; voyez où mon
deftin m’a réduite

'

Adieu.
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CIN QV 1ESME

LETTRE.
E vous écris

pour la der-

nière fois , &
j'efpere vous faire

connoître par la dif-

ferance des termes,

& de la maniéré de

cette Lettre
,
que

vous m’auez enfin

I
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perfuaaée que vous
ne m’aymiez plus

,

ôc qu’ainfije ne dois

plus vousaymer:Ie
vous r’enuoyeray

donc par la premiè-
re voye tout ce qui

me relie encore de
vous : Ne craignez

pas que jevousécri-

ue ; je ne mettray pas
mefme vollre nom
audeflus du pac-

quet
-, j’ay chargé de
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tout ce détail Dona
Brites

,
que j’auois

accouftumé# a des

confidences bien é-

loignées de celle-

cy ;
Tes foins me fe-

ront moins fulpe&s

que les miens , elle

prendra toutes les

précautions necef-

faires
, afin de pou-

uoir m’afleurer que
vous auez receu le

portrait& les brace-
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1

Cinquiefme Lettre..

lets que vous ma*
nez donnés : le veux
cependant que vous
fçachiez que je me
fens ,, depuis quel-

ques jours, en eftat

de brûler, & de dé-

chirer ces gages de
voftre Amour

,
qui

m’eftoient, fi chers,

mais ie vous ay fait

voir tant de foiblef-

fe
,
que vous n’au-

riés jamais crû que
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j’eufle peu deuenir

capable d’vne telle

extrémité
,
je veux

donc jouir de toute

la peine que j’ay eue

à m’en feparer ,
8C

vous donner au
moins quelque dé-

pit: le vous aduoiie

à ma honte & à la

voftre
,
que ie me

fuis trouuéeplus at-

tachée que ie ne
veux vous le dire ,

Digitized by Google



î j4 CinquieJ'me L eître.

I à ces bagatelles, 8c

que i’ay fenty que
j’auois vn nouueau
befoin de toutes

mes reflexions,pour
me défaire de cha-

cune en particulier,

lors mefme que ie

me flattois de n’eftre

plus attachée à vous:

Mais on vient about
de tout ce qu‘on

veut , auec tant de
raifons : le les ay mi-
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3

5

fes entre les mains

de Dona Brites ; que
cette refolution ma
coufté de larmes !

A près mille mouue-
ments tk milles in-

certitudes que vous

ne connoiflfez pas

,

&C dont ie ne vous
rendray pas compte
aflurement. le l*ay

coniuréede ne m’en
parler iamais, de ne

me les redre iamais

,
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6 Cinquiefme L ettre.

quand mefme ie les

demanderois peur

les reuoir encore

vne fois , de vous

lesrenuoyer’, ! enfin,

fans m’en aduertir.

I

le n’ay bien con-

/ nû l’excès de mon
l

I
Amour que depuis

j

que i'ay voulu faire

to
9 mes efforts pour

m’en guérir , ÔC ie

crains que ie n euffe

©fé l’entreprendre.
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fi i’eulîe pu préuoir

tant de difficukées

& tant de violences.

]e fuis perfuadée

que j’eulïe fenti des
j

mouuemens moins

defâgreables en vo9
'

aymant tout ingrat

que vous elles,qu’en 1

vous quittant pour
\

toufiours. l’ay é-

prouué que vous
|

m’elliez moins cher

que ma paffion

,

M
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8 Cinquiejme Lettre-

j’ay eu d’eftranges

peines à la combat-

tre ,
apres que vos

procédés iniurieux

m’ont rendu voftre

perfonnG odieufe.

L’orgueil ordinai-

re de mon fexe ne

m’a point aydé à

prendre des refolu-

tions contre vous*

Helas
! j’ay fouffert

vos mépris
,
j’eufle

fupporté vôtre haif-
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3

9

ne &c toute la jalou-

fie que m’euft doné

l’attachement que
vous euffiez peu a-

uoir pourvn autre,

j’aurois eu,au moins

quelque paflion à

combattre , mais

voftre indifférence

m’eft infupporta-

blejvos impertinan-

tes proteftations d’a-

mitié, & les ciuilités

ridicules de voftre
M \\
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derniere lettre,m’ot

fait voir que vous
auiez rcceu toutes

celles que je vous
ay écrites

,
quelles

ri ont cauledansvo-

Jftre cœur aucun
mouuement,& que
cependant vous les

auez lues: Ingrat, je

fuis encore allez fol-

le pour eftre au de-

fefpoir de ne pou-

noirme flatter quel-
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les ne foient pas ve-

nues jufques àvous,

& qu’on ne vous les

aye pas rendues s le \

detelle voftre bon-

ne foy
,
vous auois-

je prié de me mader /

lînceremêc laveriré,
J

que ne me laifliez i

vous ma paffion
;

!

vous n’auiez qu’à no
'

me point écrire > ie

ne cherchois pas à

eflre éclaircie ; ne



142, Cinquiefme Lettre.

fuis-je pas bien mal-

heureufe de n auoir

pu vous obliger à

|

prëdre quelque foin

|

de me tromper ? &C

\
de n’eftre plus en

\ eftat de vous excu-

lèr. Sçachez que je

m’aperçoisquevous
elles indigne de tous

mes fentimens
, ôc

que je connois tou-

tes vos méchantes

qualitez : Cependat
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5

( fi tout ce que j’ay

fait pour vous peut

mériter que vous
ayez quelque petits

égards pour les grâ-

ces que ie vous de-

mande) je vous con-

iure de ne m'écrire

plus , &: de m’ayder

à vous oublier en-

tièrement , fi vous

me té moigniez foi-

blement , mefine ,

que vous auez eu
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quelque peine en li-

sât cette lettre,je vo
9

croirois peut-eftre;>

8c peut-eftre aufli

voftre adueu 8c vô-

tre confentement

me donneroient du
dépit & de la colere,

8c tout cela pour-

voit m’enflamer:Ne
vous meflez donc
point de ma con-
duire, vous renuer-

feriez , fans doute

,

tous
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tous mes proiecs, de

quelque maniéré

que vous vouluf-

ifiez y entrer ;
je ne

veux point fçauoir

le fuccésdecette let-

tre ; ne troublés pas

leftat que de me
préparé, il mefem-
ble que vous pou-

uez eftre content

des maux que vous

me caufés
( quelque

defïèin que vous
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euffiez fait de me
rendre mal'heureu-

fe:Ne m’oftez point

de mon incertitude ;

îefpere que j’en fe-

ray , auec le temps

,

quelque chofe de

tranquille : le vous

promets de ne vous

point hayr , ie me
ddfie trop des/enti-

mens violents, pour
ofer l’entreprendre,

le ; fuis perfuadée
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que ie trouuerois

peut - eftre , en ce

pays vn Amant plus

fidele &; mieux lait
;

mais helas!qui-pour-

ra me donner de la-

mour ? la paflion

d’vn autre m’occu-

pera- t’elle fLa mien-

ne a t’elle pû quel-

que chofe fur vous?

N’éprouue - je pas

qu’vn cœur atren-

dry n’oublie jamais
N ij

Digitized by Google



148 Ginquiefme Lettre.

ce qui l’a fait apper-

ceuoir des trafports

qu’il ne connoiffoit

pas,ë£ dontildftoit

capable ;
que tous

fes mouuemens font

attachés à l’Idole

qu’il s’eft faite ;que
fes premières idées

rquefespremieres

bleffhres ne peu-

plent eftre ny gué-

riesny effacées
;
que

toutes les pallions
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9

qui s'offrent à Ton'

fecours &C qui font

des efforts pour le

remplir & pour le

contenter
,
luy pro~

mettent vainement

vne fenfîbïlité qu’il

ne retrouue plus

,

que tous les plai^

firs qu’il cherche

fans aucune enuie

de les rencontrer

,

ne feruent qu’à luy

faire bien connoître



150 €mquiefme Lettre.

que rien ne luy eft

fi cher, que le fou-

uenir de Tes dou-
*

leurs. Pourquoy
m’auezvo9

faitcon-

noître l'impcrfe&i5

& le defagréement

d’vn attachement

qui ne doit pas du-

rer - éternellement

,

& les mal heurs qui

fuiuent vn amour
violent , lors qu'il

n’eft pas recipro-
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Cinquiefmt Lettre. 151

que , & pourquoy
vne inclinatiô aueu-

gle & vne cruel-

le deftinée s’atta-

chent-elles, d’ordi-

naire ,
à nous déter-

miner pour ceux

qui feraient fenlï-

bles pour quelque

autre.

Quand mefme
je pourrais efperer

quelque amufemet
dans vn nopuel en-



iji Cinquiejme Lettre .

gageaient , & que
je crouuerois quel-

queva de bonne foy,

j’ay tant de pitié de
moy-mefme

,
que je

ferois. beaucoup de
forupôle de mettre
Je dernier homme
du monde en l’e-

flat où vous m’auez
réduite

, & quoy
que je ne fois pas

obligée à vous mé-
nager

*
je ne pour-

• l
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Cinauiefme Lettre. 1 55

rois me refoudre à

exercer fur vous ,

vne vengeance fi

cruelle rquand mefi
me elle dependeroit

demoy,parvncfoaa

gement que je ne
preuois pas..

ieeherehedans ce

moment à vous ex-

eufer, & jeeoprend

bien qnvne Relt- _

gieufe ne fi guère

aymabfe d’ordinai-
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ij4 Cinquiefme Lettre.

te : Cependant il

femble que fi on
eftoit capable derai-

fons, dans les choix

qu’on fait, on deue^

roit pluftoft s'atta-

cher à elles qu'aux

autres femmes , rien
> t f,

ne les empelche de
penfer incefsâment

a leur paflion , elles

ne font point de-

tournées par mille

ehofes qui difljpent
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SC qui occupenc

dans le monde
, il

me femble qu'il n’eft

pas fort agréable de

voir celles qu'on

ayme ,
toufiours di-

ftraites par mille ba-

gatelles , ÔC il faut

auoir bien peu de

delicatefle
, pour

fouffrir(fans eneftre

au defefpoir) qu’el-

les ne parlent que
daflemblées

, d’aiu-
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15 6 Cinquiefme Lettre.

ftements, & de pro-

menades >on eft fans

celle expofé à de

nouuelles jaloufies
;

elles font obligées à

des égards , à des

complaifanceSjà des

conuerfations : qui

les n’ont aucun plai-

fir dans toutes ces

occafionsj&qu’elies

fouffrenc toufiours

leurs marys auec vn

Digitized by Google
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5

7

extrême dégoaft,’&:

fans aucun conten-

tement» Ah qu’elles

doiuent le défier

d’vn Amant qui ne

leur fait pas ren-

dre vn compte bien

exadl là deflus
,
qui

croit aisément &
fans inquiétude ce

quelles luy difent,

èc qui les voit auec
beaucoup de con-
fiance & de tran-
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quilité fuietes à tous

ces deuoirs: Mais je

ne pretens pas vous

prouuer par de bon-

nes raifons,que vous

deuiez maymer;ce
font de très - mé-

dians moyens , ,&Ç

j’en ay employé de

beaucoup meilleurs

qui ne rn-ont pas

reüffi
;

je connois

trop bien mon de-,

ftin
;
pour tâcher à
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le furmonter
-, je fe-

ray mal - heureufè

toute ma vie > ne l’e-

ftois-jepas en vous
voyât tous lesiours,

je mourois de fra-

yeur que vous ne
me fulliez pasfidel,

je voulois vous voir

à cous moments,

&

cela n*eftoit pas pof-

fible, j'eftois trou-

blée par le péril que
vous couriez en en-

*
'

, 1
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trant dans ce Con-

tient ;
ie ne viuois

pas lors que vous

eftiez à l’armée ,
i*c-

ftoisau defefpoir de

n’sftre pas plus bel-

le & plus digne de.

vous ,
ie murmurois

contre la médiocrité

de ma condition ,
ie

croyois fouuet que

l'attachement que

vous namimez a-

uoirpourmoy>vousr
pont-
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pourfoie faire quel-

que tort , il me
fembloic que je ne

vous aymois pas af-

fez
,
j’apprehendois

pour vous la eolere

de mes parents , ÔC

j’eftois enfin dans vn

eftat aufli pitoyable

qu’eft celuy où je

fuis prefentement i

fi vous m’eufliez

donné quelques te-

moignagps . de vo-
;

‘ «
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ftre paflion depuis

que vo9
n’eftes plus

en Portugal ;j’aurois

fait tous mes efforts

pour en fortir
, je

me fufle déguifee

pour vo9
aller trou-

uer 5 helas
! qu’eft-

ce que je fuffe deue-

nuë
,
fi vous ne vous

fufliez plus fouciée

de moy , apres que
j’euffe elfe en Fran-

ce
j quel defordre ?
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quel égarement ?

quelcoble de honte

pour ma famille,qui

m’eft: fort chere de-

puis que je ne vous

ayme plus.- . Vous
voyez bien que je

cônois de fens froid

qu’il eftoit poffible

que je fufle encore

plus a plaindre que
ie ne fuis; &ie vous

parle ,
au moins

, rai-

•fonnablement vne
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fois en ma .vie; que
ma moderatiô vous
plaira, & que vous
ferez content de
moy y je ne veux
point le fijauohr, je

vous ay défia prié

de ne m- écrire plus,

& je vous en com
iure encore.

.N’auez vous ja*

mais fait quelque re*-

flexion fur la ma-*
’

1

niere dontvousm’a-
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uez traitée ,, ne pen-

iez vous iamaisque

vous m’auez plus

d’obligation qu’a

perfonne du mon-
de -, je vous ay aymé
comme vne incea-

fée > que de mépris

j'ay eu pour toutes

chofes 1 voftre pro-

cédén’eft point d’vn

bonnette homme , il •!

faut que vous ayez

eu pour moy dç \
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l’auerfion naturelle,

puis que vous ne

m’aue z pas aymée
éperduëment ; je me
fuis laifîëe enchan-

ter par des qu alitez

très - médiocres ,

qu’auez vous fait

qui deuftme plaire?

quel facrifice m’a-

uez vous fait ? n’a-

uez vous pas cher-

ché mille autres plai-

sirs i auez vous re-
b-, . —

•

Digitized by



Cinquième Lettre . 1

nonce au jeu,& à la

chafle n eftes vous

pas parti le premier

pour aller à l'Ar-

mée?n’en eftes-vous

pas reuenu apres

tous les autres, vous

vous y eftes expofé

folement, quoy que
je vous eufle prié de
vous ménager pour
l’amour de moy

,

vous n’auez point

cherché les moyens

Digitized by Google
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) de vous eftablir eu *

|

Portugal ? où vous
•' eftiez eftirué » vue
lettre de voltre fre-

/
re vous en a fait par-

tir „ fans beficer vn
moment, & n’ay-je

j

pas fçeu que durant
I le voyage vous auez

|

eftè de la plus bel-

|

le humeur du. moiv-

! de. H faut aduoiier
J

que ie fuis obligée à

vous haïr mortelle-
mentj
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ment; ah lie me fuis

attirée tons mes \

mal-heurs
: je vous

j

ay d’abord accou-

flumé à vne grande
1

paflion , auec trop

de bonne foy
,
8C

il faut de l’artifice

pour fe faire aymer

,

il faut chercher a- -

uec quelque adrefle

les moyens d’enflâ-

Imer,Si l’amour tout .

feul ne donne point
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de l’amour ,
vous

vouliez que ievous

aymalTe ,
comme

vous auiez formé ce

deffein , il n’v a rien

que vous n’euffiez

fait pour y parue-

nir , vous vous fuf-

liez mçfme refolu à

m’aymer ,
s’il eut

efté neceflaire -, mais

vous auez connu

que vous pouuiei

reuflir dans voftre

— -Bigittzed by G6ogle
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entreprife fans paf-

fion , & que vous

n’en auiez aucun be-

foin
,
quelle perfi-

die ? croyés vous a-

uoir pu impuné-
ment me tromper
^li quelque hazard

}

vous r’amenoit en i

ce pays, ie vous dé-

claré que ie vous
liureray à la ven-

geance de mes pa-

rents. lay vécu
P ij
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long-temps dans vn
abandonnement &c

dans vne idolâtrie

qui me donne
. de

l’horreur , & mon
remords me perfe-

cute auec vne ri-

gueur infupporta-

ble
,

ie fens viue-

ment la honte des

crimes que vo9
m’a-

uez fait commet-
tre, & ien’ay plus

,

hélas ! la pafliQn qui
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m’empefchoit d’en

connoiftre lenor-

mité ; quand eft-ce

que mon cœur ne

fera plus déchiré ?

quand eft-ce que ie

feraydeliurée de cét

embarras, cruel ! ce-

pendantje croy que
j

ie ne vous fouhaitte
\

point de mal,& que
je me refouderois à

confentir que vous
fuffiez heureux >
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mais cornet pourrés

vous l ettre fi vous

aués le cœur bié fait;

je veux vous écrire
) T
vne autre Lettre,

pour vous faire voir

que ie feray peut-

eftre plus tranquille

dans quelque teps \

que j’auray de plai-

fir de pouuoir vous

reprocher vos pro-

cédés iniuftes après

que ie n’en feray
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plus fiviuement tou-

chée ,
& lors que ie

vous feray connoi-

ftre queie vous mé-

prife
,
que ie parle

auec beaucoup d’in-

difference de voftre

trahifon >
que j’ay

oublié tous mes

plaifirs » & toutes

mes douleurs
1

,
&C

que ie ne me fou*

uiens de vous que

lors que ie veux
P iiij
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m’en fouuenir. le

demeure d’accord
que vous auez de
grands aduantages
fur moy

, &; que
vous m’auez donné
vne paillon qui ma
fait perdre la raifon,

mais vous deuez en
tirer peu de vanité;

jeftcis jeune, j’eftois

credule* on m’auoit
enfermée dans ce
conuët depuis mon
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enfance
,
ie n’auois

veu que des gêns de-

fagreables
,

je n’a-

uois jamais entendu
les louanges que
vousme donniez in-

cefTamment
,

il me
fèmbloitquejevous

deuois les charmes,

& la beauté que vo9

me trouuiez,& dont

vous me faifiez ap*

perceuoir
,
j’enten-

dois dire du bien de

-4
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;

vous, tout le mon-
de mcparloiten vo-

lire faueur , vous,
faifiez tout ce qu’il

falloir pourme don-
ner de l’amour jmais

ie fuis, enfin
, reue-

nuë de cét encharn
'

tement , vous trfa-

uez doné de grands
fècours

,& j’aduoüe

que j’en auois vn
extrême befoin : En
vous renuoyant vos

Digitized by Google
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lettres / je garderay

foigneufement les

deux dernieres que

vous m’auez écri-

tes, Sc ie'les reliray

encore plus fouuent

que ie n’ay leu les

premières , afin de

ne retomber plus

dans mes foibleffes,

Ahlquellesme coû-

tet cher,& que i’au-

rois efté heureufe , fi

vous eufliez voulu
•

*•
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foufïrirque ie vous
eufle toujours aimé

.

le connois bien que
ie Fuis encore vn
peu trop ’ occupée
de mes reproches

de voftre infidé-

lité } mais fouue-

nez-vous que ie me
fuis promife vn efiat

pluspaifible, &que
j’y paruiendray

, ou
queie prédray con-
tre moy quelque re

:
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folution extrême
,

que vous appren-

drez fans beau-

coup de déplaifiri

mais ie ne veux plus

rien de vous, ie fuis

vne folle de redire

les mefmes chofes fî

fouuent, il faut vous
quitter èc ne penlèr

plus à vous, iecroy

mefme que je ne
vous écriray plus,

. fuis
,
je obligée de
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vous rendre vn
compte exaët de

t©9 mes diuers mou-
uements.

FIN

J
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EXTRAIT DF]
‘Tritulege du R y/.

P A r Grâce & Priuilege

du Roy , donné à Paris

le iK. jour d’O&obre 1668.
Signé par le Roy en fon
Confeïl , MaXgeut.
IL eft permis à Cl avde
B a r b i n y Marchand Liv
braire , de faire imprimer
vn Liure intitulé

, Lettres

Portuçatfes , pendant le temps
& efpacc de ctncf années

5 Et
deffenfes font faites à tous
•autres de l’imprimer 5 fur

peine de quinze cent liures

d’amande 3 de tous dépens,
dommages & interefts, com-
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ïne ii eft plus amplement
porté par lefdites Lettres de
Priuilege.,

Acheué d'imprimerpour la pre-

mièrefûtsLe 4. 1muter

.

1 669.

Les Exemplaires ont efté

fournis.

Regiftré fur le Liure de U
Communauté des Marchands
Libraires & imprimeurs de

cette Ville
, fumant dr confor-

mement à l’^Ârrefi de la Cour
de Parlementdu 8. Avril 1 5 5 3.

aux charges& conditionsportées

parle prejent Priuilege. Fait a

Paris le 17. lgjuembre% 1 6 6 8*

SovbroNj Syndic.
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